
m 
on voulut essayer de la rappeler à elle, 
tous les soins restèrent inutiles : elle 
avait succombé. 

L'infortunée allait bientôt être mère . 
Le bru i tdece malheur s'était immédia-

tenisnl répandu, et avait causé partout 
une impression pénible. 

Les cas où l'on a vu devenir ainsi 
«aertelle l'anesthésie provoquée par le 
chloroforme sont, nous le répétons, 
extrêmement rares et l'on n'a pu encore 
déterminer par quel phénomène ce som
meil, grâce auquel tant de souffrances 
sont épargnées aux malades, et que la 
chirurgie considère comme un des plus 
grands bienfaits do la science moderne, 
peut devenir fataî à certains organis
m e s . 

Il est bon d'ajouter que les malheurs 
de ce genre sont si exceptionnels que 
l'emploi du chloroforme est encore unani
mement considéré comme ne présentant 
normalement aucun danger. 

Un chanteur de café-concert, nommé 
Louis-Achil le D . . . , a été arrêté hier 
pour injures envers des agents dans 
l'exercice de leurs fonctions. 

Ou annonce que les trois cuirass iers 
battus dernièrement dans le quartier 
d'Esquermes , à Lille, par une bande d e 
flamands belges , viennent d'être, par 
ordre de la divis ion, punis de 60 jours 

d* prison pour n'avoir pas fait usage 
de leuva&armee étant attaqués. 

E t a t - C i v i l d e R o i i l w l i . 

NAISSASEBS DV 27 FKTKIM. — Emile 
BackeJaôdt, àl'Epeule. — Marie WU le m, à 
B#rba>qa:.—«Artfeur Delas-luse, iuede la Tui
lerie.— Maurice Nivesse, à l'Epeule. — Fer-
naad Brock, rue des Fleui».—• Aimé Masse, 
rue PhiKppe-le-Bon. — Emile Lange, rue 
Jacquart.—Céline Jacotis, rue de Soubise.— 
Jules Wardavoir, rue des i'arvenus — José
phine Pauwels, rue de la Barbe-d'Or.— Ma-
thildt» Petit, rue Bernard.— Victerine Del-
grange, rue 3aint-Eieu»hère.— Marie Biasi-
xx>, rue du Bassin. 

Micas BV 27 FÉVRIER Louis Deschamps, 
44 ans, cpntre-jnaitre, rue d'Iukermann. — 
Théftpe* 3»<9»ae, ,7 ans, tkaerande, à l'IIo-

MOIS~DE SAINT-JOSEPH 
Coaaposé de Mois neuvainés et on triduum 

POUR TOUS LES JOURS 
DU 

. " • « « u s » M » K : TM. ^av «n. e s 
Par le R. P . Al. L E F E B V R E 

De la Compagnie de Jésus 
Uawairie ALFRKD REBOUX, rue Nain, 1. 
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Faits Divers 
— Nous lisons dans VOrdre, d'Arras : 
< Ua accident terrible, et auquel on était 

lots -de s'attendre, rient encore d'attrister 
notre brave régiment d i 0 3 » de ligne. 

» L'n jeune capitaine, M. D . L . . . . arrivé 
depuis la veille seulement du congé, s'est 
noyé accidentellement, à l'endroit dit le 
Gouffre, situé près de Blangy. M. Bailly. 
professeur au collège, passant vers les cinq 
heures du soir à cet endroit et voyant un 
chapeau renversé à quelques pas de la berge, 
a pressenti un accident «t il a fait de suite 
prévenir l'autorité, qui, arrivée immédia
tement, a retrouvé le corps. 

Ce jeune capitaine comptait à peine 38 ans; 
engagé volontaire et iils de ses .œuvres, il 
était arrivé au grade de lieutenant au 40* 
de ligne quand il fut blessé grièvement de
vant Orléans, le ) I octobre 1S70, à l'armée 
de la Loire. Cité à l'ordre du jour et nommé 
chevalier de la Légion d'honneur a la suite % 
de cette citation, pour le courage et l'énergie ' 
qu'il avait déployés dans celte mémorable 
journée, il venait, il y a trois mois à peine, 
de se marier avec une charmante jeune tille, 
qui appartient à une des meilleures familles 
d'Auxeire, et dont la sœur aînée est, elle 
aussi, mariée avec un officier très-distingué. 

• Toutes les personnes d'Arras connais
sent Jes lieux. Il y a là une pente très-
rapide, très-dangereuse pour les personnes 
qui ne s'en délient pas, et qui était hier 
rendue alus dangereuse ejujpre par la neige 
et lç veigjas dont le talus se tioavait recou
vert. 

• Lé capitaine, qui venait de faire une 
promenade à Rceux, arriva sans s'en douter, 
af bord de cette pente et, absorbé dans ses 
pensées, il aura glissé et se sera trouvé 
précipité dans le gouffre où il a rencontré la 
mort, i 

La Gazette des Tribunaux publie la rec
tification suivante : 

C'est par erreur que dans le compte-rendu 
de l'affaire 4a Transcontinantal-Pacific, qui 
a para dans nOlre"Duméio d'hier, le prévenu 
Paradis a été indiqué comme ayant été le 
directeur de la Semaine financier». 

Ce jeûnai n'a rien de commun avec 
celui dont Paradis était le directeur : le 
Moniteur des tirages financiers. 

Nouvelles du soir. 
D É P Ê C H E S T K L E G R I P n i V I E S 

(Service particulier du Journal de 
Roubaiœ.) 

Paris, 28 février. 
Le consei l municipal d e Paris a déli

béré sur un leg do 40,000 francs fait par 
un Allemand, M. Schiller, ainsi réparti 
dans la pensée du donateur: 5,000 fr. 
en faveur du consistoire protestant alle
mand, 5,000 fr. pour les pauvres alle
mands de Paris et 30,000 fr. dest inés à 
la fondation d'un hôpital allemand à 

Le conseil a accepté le l eg fait en fa
veur du consistoire protestant,mais il a 
repoussé les deux autres. 

Le conseil de guerre a condamné, hier, 
le nommé Boiss ierà la déportation dans 
unç enceinte fortifiée pour excitation à 
la guerre civile. 

On croit que M. Thiers prendra la pa
role à la lin de la discussion générale ; il 
a assisté hier à toute la séance. 

Versailles, vendredi 18 février, 1 h.B. 
M. Béranger a retiré son amendement 

tendant à proclamer la Républ ique. 
Le bruit court que le gouvernement 

de M . Thiers a envoyé unenoteà.Madrid 
sur l'intégrité du Portugal . 

M. Thiers a reçu madame Bazaine. 
La reine Isabelle assistait hier soir 

à' la réception du ducd 'Aumale . 
Rome, 27 février. 

L'Osservatore romano assure que le 
comte Paar serait dest iné à remplacer 
le baron de Kubeck,ambassadeur d'Au-
triebe a u p r è s d u Saint -Siège . 

Rome, 27 février. 
Los Walienische Nachrichten pu

blient une dépêche du ministre des af
faires étrangères à Madrid adressée au 
ministre d'Espagne à Rome qui dément 
les bruits d'après lesquels on aurait 
manqué d'égards envers le roi Amédée 
à son départ de Madrid et pendant son 
voyage . 

Londres, 27 février, soir 
Le bilan hebdomadaire de la Ban

que d'Angleterre donne les résultats 
su ivants : 

Augmentation : 
Comptes du Trésor 9 6 9 . 6 1 1 l iv . 
Réserve des billets 2 0 9 . 3 4 5 > 

( - JJim in vlion. 
Portefeuille L ' I ( 3 . 1 8 3 » 
Comptes particuliers 9 0 8 . 8 8 * » 
Cirçulalio4 2 0 5 . 4 0 5 . » 
Enaaisse métall ique 5 3 . 9 0 6 » 

Londres, 27 février. 
Les nouvelles de l'Amérique du Sud 

apportée* par le steamer Elbe annon
cer^ que l'île de Si-Vincent a été rava
gée par un tremblement de terre. 

Cardiff, 27 février. 
Les ouvriers des us ines de Cumafon (?) 

(Sud du pays de Galle) se sont décidés 
à reprendre le travail avec une réduc
tion de 10 0/0 de salaire jusqu'au 13 
mars . On annonce que les ouvriers de 
Blaina (Montmoutshire) reprendront le 
travail avec une réduction de salaire 
pendant un mois . 

Berlin, 27 février, soir. 
La Gazette de la Croioc confirme la 

nouvelle relative à la visite probable d e 
l'empereur Guillaume et du Czar Ale
xandre à Vienne durant l'Exposition 
universel le qui doit avoir lieu dans cette 
capitale. Quant à l'entrevue préalable 
que les trois monarques se proposeraient 
d'avoir à St -Pétersbourg , la Gazette de 
la Croix dit que, dans les cercles bien 
informés, on ignore absolument l'exis
tence d'un tel projet. 

Bruxelles, 27 février. 
On croit que le projet de rachat de s 

chemins de fer du Luxembourg rencon
trera à la chambre une plus forte oppo
sition qu'on ne pensait à eauae d e s st i
pulations accessoires relatives à l a ç o n s 
truction de d iverses l ignes . 

Bruxelles, 27 février. 
Le bruit court qu'un désaccord existe 

au sein du cabinet. 

Washington, 27 février. 
M. Maunery, compétiteur du nègre 

Pinehbach dont l'élection comme g o u 
verneur de Louisiane a été ratifiée par le 
président Granl, a appelé la milice sous 
les drapeaux afin derétablir IOB juges de 
la cour supérieure, nommes par le parti 
fuetoMieta libéral. 

M. Stephens , l 'ex-vke président de la 
confédération du S u d , a été élu membre 
clLI Congrès par l'Etat de Géorgie. 

Washington, 27 février. 
Leconflit s 'aggrave entre la législature 

et les gouverneurs rivaux en Louisiane. 
Un incendie a éclaté à Bostoii : il y a 

eu trois morts ol sept, b les sés . 
On craint que d'autres vict imes ne 

scient ensevel ies sous les ruines . 
La Haye, 27 février. 

Deuxième chambre — Répondant à 
une "interpellation de M. B e u s s e , sur les 
événements de Sumaire , le ministre 
déclare que le gouvernement ne veut 
pas de politique agress ive , mais qu'il 
maintient l'autorité et le respect des trai
tés . Il ajoute que le yicc-présideut du 
conseil des Indes , avec des forces suffi
santes , a été envoyé à Atchin afin de 
conclure un arrangement et que le gou
vernement se repose entièrement sur la 
prudence du gouverneur généra l .Le mi
nistre des affaires étrangères termine en 
déclarant que des troupes ne partiront 
pas de la Hollande, mais que le départ 
de deux bâtiments de guerre pour les 
Inde sera accéléré. 

. m 

Variétés. 
LE FILLEUL DE BEAUMARCHAIS 

VI. — (Suite) 
Pierre n'eut donc pasbesoin d'efforts pour 

acquérir ce complément d'éducation. Jamais 
sa bouche n'avait proféré une parole gros
sière. 11 poossédail naturellement cette grâce 
qu'une légère culture peut aisément chan
ger en élégance. Le docteur se délectait en 
le voyant, dans tous les menus détails de la 
vie sociale, ressembler de plus en plus aux 
fils des grandes familles que la Révolution 
avait décimées ou dispersées. — « Si la petite 

il, il duchesse n'est pas contente, ee 
faudra qu'elle soit bien difficile!» 

Vers cette époque, Pierre eut uuë émotion 
plus do.uce, mais aussi dangereuse peut-être 
que celles qui lui venaient des bulletins de 
victoires. Le l*r mal 4799, M. Berval, pro
fitant d'une belle '-matinée, promenait" ses 
élèves au Jardin des plantes, et, fidèle à ea 
méthode familière, s'arrangeait pour que 
chaque arbuste, chaque fleur, chaque bète 
curieuse, chaque production. exotique,devtnt 
le sujet d'une courte et attrayante leçon. Ils 
approchaient d e l à Vallée suisse, quands Ils 
rencontrèrent un vieillard, à peu près du 
même Âge que le docteur, accojnj>agné dé 
jardiniers auxquels il donnaU des Ordres. Sa 
physionomie triste et morose prévenait peu! 
en sa faveur. Pourtant, M. Berval le salua 
avec une nuance d'affectueuse admirationet 
de respect. A la vue des deux enfants, que 
nul ne pouvait regarder sans un mouvement 
de sympathie, le vieillard se dérida ; un 
sourire se-dessina sur ses lèvres, et, s'arre-
tant avec bonté devant cet aimable groupe, 
il dit au docteur : 

— Je ne vous savais ni marié, ni père de 
famil le . . . . dans tous les cas, vous n'avez 
rien perdu pour attendre î . . . 

— Ce ne sont pas me6 enfants ; ce sont 
mes élèves, et je m'en vante, répliqua M. 
Berval. 

— Un frère et une s œ u r ? . . . 
— Non. 
— Je n'en ai pas connu do plus gracieux 

et de plus charmants . . . . . 
— Pas même Paul et Virginie t 
Cette allusion à uu livre dont l'immense 

succès, bravant les calamités publiques,avait 
fait en dix ans de tour de l'Europe, eut 
l'effet que produisent toujours sur uu auteur 
les compliments bien-*ourués. La figure 4e 
Bernardin de Saint-Pierre, — on l'adéjà de-
viné,—s'épanouit tout à fait; caressant d'an 
regard .paternel lee deux élèves de M.Berval, 
il dit à celui-ci : 

— 8erait-ce.. . une nouvelle édition? 
— Peut -ê tre . . . . Malheureusement, Paris 

n'est pas fil,» de France, et la Seine estbien 
loin de la rivière des Lataniers. . . . 

Le vieillard sourit encore, serra la main 
du docteur, et passa. M. Berval fit signe à 
Pierre de se retourner, et lui montrant l'il
lustre écrivain qui se retirait lentement : 

— Voilà la gloire aussi! lui dit-il; celle-
là ne fait plearer personne, ou du moins 
les larmes qu'elle fait répandre sont plus 
douces que celles des veuves et des orphe
lins . . . . 

Ce court dialogue avait excité au plus haut 
point l'attention de Pierre et vivement frappé 
Jeanne, aussi curieuse que peuvent l'être à 
onze ans, — et même plus, tard, — les pe
tites-filles d'Eve. Paul et Virg in ie ! . . . N'y 
a-t-il pas dans le succès, que dis-je? dans 
le litre seul de certains ouvrages une puis
sance magnétique, indépendante de ce que 
renferme le livre ? Il s'en exhale uu sou Rie 
mystérieux, pareil aux brises d'automne qui 
éparpillent et font fructifier, à des distances 
incroyables, les graines des arbustes et des 
plantes. Pierre n avait jamais lu ce roman; 
il ne pouvait s'en faire une idée; et cepen
dant il était sûr d'en avoir entendu parler ; 
il s'attendrissait d'avant» en songeant à Vir
ginie et à Paul. Ces deux noms vibraient 
dans son âme, comme ceux d'un frère et 
d'une sœur qu'il aurait perdus dès le ber
ceau, retrouvés en rêve, et qui reviendraient 
lui parler la langue d'une patiie inconnue. 

Rentrés au logis, les deux enfants sup
plièrent M. Berval de.leur lire Paul el Vir
ginie; leurs instances furent appuyées par 
Geneviève, que sa sensibilité (1) naturelle 
disposait à s émouvoir avec eux. Le docteur 
se fit un peu prier; puis il réfléchit que ces 
tableaux de la nature tropical'1, ces vives 
et exactes peintures d'une végétation trop 
riche et trop splendide pour notre froid cli
mat, seraient de nouvelles leçons de bota
nique, dont le charme se doublerait d'un 
intérêt romanesque. Cette fois, d'ailleurs, 
la tentation était irrésistible. L'expérience 
qui lui avait mal réussi, deux ans aupa
ravant, à propos du Mariage de Figaro, il 
voulait la recommencer sur un terrain meil
leur et dans un cadie plus favorable. Il 
voulait faire naître et observer, non pas chez 
Pierre dont il ne devinait que trop bien la 
passion naissante, mais chez Jeanne, une 
émotion qui serait de bon augure, si elle 
s'unissait de cœur aux idéales tendresses 
placées par le poëte au-dessus des conven
tions mondaines, si elle comprenait Virginie 
aimant Paul bien avant de savoir ce que 
c'était que de l'amour, si elle pleurait avec 
Paul séparé de Virginie. La suite à demain 
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Liverpool, 27 février. 
Ouverture : calme, slaliounaire. 
Ventes probables 10000 balles. 
Importations 10000 b . , dont Américain 

3000, Surals 7000. 

Liverpool, 27 février. 
Clôture : disponible, stationnaire inchan

gé.— Livrable peu changé. 
Vendu 10000 b . , dont 1000 pour la spé

culation et l'exportation. 

Liverpool, 27 février. 
Cote officielle hebdomadaire : 

Middl. Upland 
• Orléans 
» Mobile 
> Egyptian 

Fair Egyptian 
» Pèrnam 
» Bahia 
> Maceio 
• Maranham 
> Smyrna 
» Dhollerah 
» Oomra 
» Broach • 
» Scinde 
» Madras 
» Bengale 

Good fair d° 
fafr Tinnivelîy 

» Rio 

Londres, 27 février. 
" Transactions cajlmea..prix inchangés. 

Vendu sue place 22^0 balles :' 
R550 b. " Tiunivelly 3 1 / 4 

350 » W . Madras - 6 ± 
300 » Bergal 3 7/8 
360 . Caeonadi» 6 3/8 
1U0 > Scinde S 3/8 

- • 

7 1/4 

6 5 $ 

150 }en vente BengaJ 
tfvv» > Cumanv «̂ uc 
Tlnpîyfllly good fair décembre- février* 1/4. 
American middl. g- o. chfuse février-mars 

9 1/2. " " " " 
SU'RÀT.' 

6 S/16 fi 13/16 
<i 7/16 7 I / 4 

MADRAS. 
6 6 1/2 
6 1/8 6 1/2 

ghollerah 
omrawutlee 

7 1/2» 
7 a/4 

Tiunivelly 
"Western 
Northern 
Coconada 
SCINDE 
BEXÔAL 

6 1/2 
6 1/4 
4 5/8 
4 

M/2 
6 7/8 
6 3/8 
5 

71/4 
7 1/8 
7 1/2 
6 1/2 
5 1/2 

4 3/8 41/25 51/8 

Avis d i v e r s . 

ANVERS, 27 février. — Laines : On a 
vendu aujourd'hui, 68 balles laine en suint 
et 11 balles laine lavée de la Plata. 

CALCUTTA, 25 février. .— Cotons : Nou
veau fair Bengale 4 3/1 d ; fully fâir 5 d.; 
good fair 5 3/8 d.; good fair Rangoon S i / 4 
d.; good fair Tiunivelly 7 1/4 d. c. et f par 
voilier. 

BOMBAY, 2-i février. — Cotons : Marché 
faible et prix en baisse. Oomrawuttee good 
fair Rs 232 ; dilo fully fair Rs 225 ; dito fair 
Rs 216 ; Ilingenghaut Rs 262 ; Broach Giu-, 
rrtd, good* fa# Rs 2§8 ; Dhoîlefah livrante 
Rs S ^ . 

MtfWTEVÎDEO, 25 février. Laines : On a faf 
une vente de 3000 'irrobes laines • fines en 
compte et moitié à des prix réservés. 

ALEXANDRIE, 16 février. — Cotons : A 
cause des fêles arabes, nous sommes restés 
dans une inaction complète pendant les trois 
premiers jours de la semaine. Dans ce délai, 
les avis quotidiens télégraphiques de Liver-
vool, contraires à la spéculation, et ensuite 
la baisse signalée parles derniers n'ont fait 
que rendre lis opérarioùs très limitées, avec 
une baisse assez sensible sur les prix ; 
mais depuis hier, il y a eu une reprise, de 
sorte qu'on clôture la semaine comme suit :' 
fair P. 380 à 3<SS. fully fair P. 400 à 410, 
good fair P. 420 à 430, fully good fai^ P. 
440 à 450. Les ventes de la semaine s'élè
vent àewviron 18.(k»0 cantates dont 17,000 
eu aorte, de P. 360 à 460 et 1.000 cantares 
Gallini, dt> P. 480 ^ 520. En livrable plu
sieurs transactions ont eu lieu, mais à des 
prix réduits ; les derniers pratiqués sont de 
talaris 18 3/4 à 18 7/8 uoua fin février, mars 
et avril. On a fait aussi quelques affaires, 
pour consignation en novembre, do la nou
velle récolte, à talaris 19 5/8. 

BBKSLAU, 21 février.— Laines : A la vive 
demanda qui a régné la semaine dernière, 
a succédé pendant celle-ci un grand calme 
dans les affaires ; il n'a été vendu -que 550 
à 600 qtx, en majeure partie meilleures 
qtés de 1 '" tontes de Pologne et de Silésie, 
de 75 à 83 rth. 

_ _ i » • 

COMPAGNIE ANONYME 
DU 

CHEMIN DE FER 
ET 

Bassin Houiller duVar 
Capital social: DEUX MILLIONS DE FR. 

Siège social: 23, rue Louis-le-Graud, à PARIS 
Exploitation: à FREJUS (Var) 

Émission de 2 5 , 0 0 0 Obligations 
KAl'POa*VNT O FR. D'iNTÉRÛT ANNUKL 

Payable par semestre, 9 francs le 15 avril 
et 3 francs le ! 'ô octobre 

Ces Obligations, émises à V S francs et 
ressortant à VO'francs nets, sont rembour
sables à Î O O francs, en cinquante années, 
•par tirages annuels. 

Les Souscripteurs de C i n q Obligations 
recevront à titre gratuit, une l * a v t «le 
j o u i s s a n c e donnant droit à 1/5,000"• 
dans les 30 0/0 des bénéfices qui leur ont 
attribués par la délibération de l'Assemblée 
générale en date du 11 lévrier. 1^7^. 

D'où il résulte que chaque 'souscripteur de 
CINQ OBLIGATIONS a droit : 

A «M& fr.~ » de revenu fixe. 
Et Î O fr. 414 c. de revenu éventuel 

Total: 4M IV. 4141 c.!p«or un déboursé de » S O fr. 

de 

9 3/4 
9 15/16 
9 3/4 
8 

10 1/4 
10 1/4 

9 1/* 
10 1/4 
10 1/2 

6 3/4 
7 3/16 
7 
4 7/8 
6 3/8 
4 1/2 
5 5/8 
6 5/8 

10 1/4 

Soit » • / * p 
5 1 / » p. * © • 

l O O de revenu fixe et 
en plus de revenu éventuel 

(1) J'abuse de ce mot, aujourd'hui passé de 
mode... Hélas I comment luvons-i.otisremplacé ? j Le produit 

4 O V K F 1 L D ' A D M I U l S T H A T I O I t 
M. H. DE LA GARDE, président 

M Emije BBAURE; M CASTETS-HENNE-
BERT; M. la V e M. DUMAS * ; M. le 
C» d'ESTODRKEL ; M. GAÏ.LET (O. # ) . 

M. Edouard BËRARD; M. le M" de 
LAMETH; M. G. de LINGE; M. LI0NNET; 
M. RAQOIN. • 

O B J E T D E L A S O C I É T É t 
La société actuellement en activité a pour 

objet; \ 
1° L'exploitation de sa concessiou houillcie 

des WSNSK d e l 'Ete tepe l , d'une étendue 
qe 700 hectares; 

2° L'acquisition et l'exploitatiou de 1* 
concession l^péJHrs-Moifd, contiguè" à la 
première, d'une^ontenance superficielle de 
1,75$ hectares environ. 

3* L'exploitation de toute autre mine de 
charbons dont elle pourrait devenir proprié
taire par voie d'achat, de concession, d'ap
port ou <le fusion ; 

4° Le transport et la vente de ses produits ; 
:.)« Toutes opej«tinna a» «attachant à l'ex

ploitation de ItktouUle; 
6° Laootistruatian et l'exploitation d'un che

min de fer et dases embranchements reliant le 
bassin houiller du Var aux ports de Fréjus 
ou de Saint Raphaël à la ligne de Paris-
Lyan^léditerttunee, «tasi qu'aux lignes de 
ûraguignan à.JBrasseet ds Grasse à Cannes; 

7" Enfin, toutes constructions d'uskies se 
rattachant à l'Industrie des charbons 

les disfrAeU* r*V 9 Se* ****»)*• 
à satisfaire à 'diverses ctorg" *•***!* 
ainsi ? » , 4 ^ y W j g J g M t < & i

l ! < > " 
txons du Chemin de J W / ' O T ' ' *• * 
dyadministraifrn'~m -k/ètoe\ tfTuitapp* 
par l'Assemblée générale du *t • /JWj 
éPoffrir au- souscripteur I ^ ^ H 
e à i | . u s . » un avantage epémal en M 
associant, étne un» etréennl -enesu-
iuiWnent, A *t pttiepertié d» V#mHfft»¥V* 
Von sait fmêeW**ipeu*\âmi»mf>GeUe p\ 
pé-ritêdans un charbonnage* km M i t 
'té; iïy «naqui valent jusqu'il 8«"/»s»»^ 
le plue grand nombre de 10 à 40./Ks',M emp* 
tal primitif. 

C O l t D I T I O M S JJB I ^ l t l W M H l U I 
Ces obligations sont émis? 

l'une, jouissance du 15 octobre t«7f, p*y? -
blés. 

En souscrivant . 
A hv répartition . 
lî» avril. . . . 
15 mai. . . 
15 |uin.' 
15 juillet '. , • . . ' 
1". août. . . . 

A déduire le coupon du 
15 avril Fr 

Escompte bonifié aux soum . 
qui se libèrent immédiatarrreji 

Ce quifaitressorlirl'Obiig*t*»yà Fr 

LA SOUSCRIPTION SERA OUVERT* M 
. •> i a i <i — s ^ ^ s (M r i H>HrtsHMlT 

rue_Louis-le-Gi'àW_ 
DÉPAUTJiWENrS : Banquiers,,àg«t»» 

de change et Cbangtetfr». " "^ ^ 
Les demandes aooompaguéesdu VM>W<Wjt 

doivent èire^dresséVe*. pa*'-Jfè*1-e**£^S 
« 8 . r n r L a u i s - l e - G r a n d . * « M » « 
\< lmi i i i* t ir«Ue«r i»<te I « 0 * * * I 1 
a n o n y m e d u Ç h e s n i n d e • ? * * ,ÇM 
B a » » ï n h o u i l l e r rit. V a r j ^ * » « 

—r-~ 1 r - — , « » < ) ) • • > ' M M 1 ' I > 

Avis , i itu 
Une » •SMM0 

nft lieu au jardin d'acclimatation du 
Boulogne, à Paris, du 25 mai au 
1873. 

Il sera distribué par le Jury des rtfejm* 
pannes, des médailles e> de» p|»x njur une 
valeur de quinze mille francs. 

S'adresser, pour l'inscription des chien^et 
tous rensëyÊnemsats, au dirlctlutr* dix « ' M 1 

d'acclimatation, a Paria. I • 1 » I aoluu 

DENTS ET DENTiem 
PERFECrr iOrVIWES 

facilitant la- prononciation et la malMPation 
ne nécessitant aucune extraction de rapine 
etse' posant sans aucune douleur. 

S u e e è » gtavMMaV 
DENTS et DENTIERS, système Aaérieftia 

SANS RRSSORT8 
Spécialité pour larOTisefXjtfpn d e s d e n U 

malades psfr la frrattscytion. 

HALLER-AptlîR 
66, me d'Angleterre, S T - ' î ' M M L 

Bracelet trouvé. 
Le dimanche 16 février, il a été trouvé Hà 

bracelet en or dans l'église 8ûMartin. Pren
dre l'adresse au bureau du journal. 3511. 

es. Ç^etrclot à (Z)if'on.. 
Ufive cw. «-c-vivmit, 4Cd90U«\s«kl! *fe\èt 

ZHx>n\>eM€s t i\ c xx, vi oîçi \u*At 
cefH/intjnéme- un mms aarës t ecrihért % 

cite*. to«i*» ta> Çhxpetitx*. 

Dépôt à la librairie Alfred Rebouz. 

IM > U R s B 1 5 E P A R I S 
DU 2 7 FÉVRIER 

eutirs {il. Bsaxs VALEURS 

ouiélwligaçrêt^ . 15 0/0 Péruvien 

A TKRME 
3 0/<> 
5 0/0 1871 
5 0/0 1872 
Foncier 
Mobiler 
Générale 
Banque de Fr. 
Banque de P. 
Est 
Lyon 
Midi 
Nord 
Orléans 
Ouest 
Gaz 
Immobilière 
Suez 
Italien 
Espagnol 
Autriche * 
Lombard 
COMPTANT 
3 0/0 
5 0/0 1871c. 

\ 0/0 1872 
4. 1/2 
Morgan 
Val? • 1869 

a i 1871 
Est 
Lyon 
Midi 
Orléans 
Orléans à Gh. 
t à Rouen N. 
> i Sud 

EN BANQUE 

ispagne Int. 
sp. Ext. 1869 
sp. Ext. 1871 
ure 

"0.35 
88 60 
90.80 

810 .» . 
• •27.50 
582.50 
4410». 
1230 »» 
521 25 
880. »i 
585 . . i 

» . »i 
860.». . 725 

» 405 
65 

4H5 
712 
446 

» i 

• • 
• » 
». 
90 

• > 
5M 
25 

52b 

» 
» 407 

65 
45'2 
767 
4 «7 

. » 
»» 
»» 50 
70 
50 

.50 
50 

» . l » 
2 80 
5.»< 

56.3f 
81.6! 
90.8' 
61.75 

56.35 
88.65 
90.75 
82.25 

»16.»» 51*.»» 
277.». , 277.»» 

149.1» 
2 
2 5 0 . . . 
2.73.75 
280.»» 
273. »» 
272.75 

235.»» 

201/2 
24.» 

64.751 
77, 

.0» 

»••» 

. . 5 0 
».»» 

10 

2.50 
».»» 

!.«S 

i l * 
50 i ». 
75 273.»» 

277.50 
272.50 
272.75 
230 
230 
225. » • 
20 3/8 
24.»» 
2 3 . . . 
64. «5 ».10 
77 1/2] ».»»i »!/*» 

».»» 
».»» 
».»» 
».»• 

I » 
•1 

» 1 / 8 | ».»» 

.1 /4 . . . . 


